
CYCLONE CHIDO : SITUATION
CONJONCTURELLE ET FINANCIÈRE
EX-ANTE ET EX-POST DES
ENTREPRISES MAHORAISES

Etudes thématiques

2026



Un climat des affaire porté par la reconstruction

La dernière donnée de l’ICA (T3 2025) se
positionne à 114,8 points

Le BTP premier secteur bénéficiaire de la
reconstruction 

Une activité commerciale et des services en
dents de scie

Les carnets de commandes du secteur
battent leur plein. Toutefois les entreprises

font face à des trésoreries dégradées et des
charges d’exploitation en forte hausse.

Sur l’année 2025 les difficultés de
trésorerie se sont accrues sur ces 2

secteurs. L’activité fluctue fortement en
raison d’une baisse de fréquentation des

commerces.

+8,9 pts
vis à vis du T2 2025

Quel constat pour l’économie Mahoraise
aujourd’hui ?



Un environnement marqué par une succession
de crises

Depuis 2020 les entreprises évoluent dans un
environnement marqué par la crise COVID, les

perturbations logistiques, la montée de
l’insécurité, la crise de l’eau et les
mouvements sociaux récurrents.

Un investissement maintenu, mais la
croissance reste limitée

Source : IEDOM

Un tissu entrepreneurial résillient mais
déjà fragilisé avant même le passage du

Cyclone CHIDO 

+ 22 %
en 2024

Observés sur l’allocation de crédits
d’investissements aux entreprises. Toutefois,

l’interprétation de cette hausse ne traduit
pas une dynamique d’expansion, mais une

forme de maintenance contrainte au
renouvellement d’équipements vieillissants.



Le choc CHIDO : Ruptures, tension et
difficultés organisationelles

Un risque préocupant de défaillances d’entreprises 
Des dirigeants ont exprimé une crainte forte de
défaillance de leur entreprise après le passage

du cyclone.
30 %

Un niveau d’activité fortement affecté

Des délais de prise en charge des assureurs
entravants

Des chefs d’entreprises estimaient qu’ils leur
faudraient plus de 6 mois pour retrouver un

niveau d’activité d’avant CHIDO.

Des entreprises interrogées évoquaient au 1er
trimestre 2025 une prise en charge des pertes et

dommages substantielle ou quasi-totale par
leurs assureurs.

57,9 %

96,5 %
Des entreprises mahoraises ont été en

mesure de reprendre leur activité au moins
partiellement à la fin de l’année 2024.
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Les adpations et mesures d’urgence

Un soutien financier direct aux entreprises

D’aides CHIDO ont été versés à 4 476 entreprises
au cours de l’année 2025.

22,2 M€
Une loi d’urgence pour éviter les défaillances

Une ambition de refondation à long terme
Prévus dans le programme d’investissements
de la loi de refondation de Mayotte d’ici 2031.

Cette loi prévoit la création d’une zone franche,
le développement des transports et du

numérique qui amélioreront l’environnement
des entreprises  

3,9
Milliards d’euros

15 M€ Mobilisés en 2025 via le FSOM pour soutenir
les sinistrés du secteur de l’agriculture. 

Les mesures d’activité partielle, de suspension
de charges, de plans d’apurement ont permis
de soutenir les entreprises et d’alléger le poids

de leurs trésoreries.



Perspectives et limites de la résilience

Un risque préocupant  d’endettement des
entreprises 

Les dispositifs d’urgence soutiennent les trésoreries
mais ne traitent pas l’accumulation de dettes qui ne

font que différer les risques de défaut

Des contraintes structurelles qui freinent la
reconstruction

Un impact inégal et une diversification encore
insuffisante

Les tensions structurelles de main-d’oeuvre
qualifée, d’accès aux matériaux de

construction et du nombre limité d’entreprise
du BTP freinent considérablement l’avancée

des travaux de reconstruction.

Les petites entreprises restent les plus exposées aux
difficultés d’accès aux aides et aux risques de défaillances.

Le tissu entrepreneurial mahorais reste encore trop peu
diversifié pour palier aux difficultés structurelles
d’approvisionnement et de production locale.
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